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Pierre POIVRE 

Pierre POIVRE (1719 – 1786)  

Célèbre botaniste français, il a été intendant des Mascareignes de 1767 

à 1712. Il a introduit de nombreuses espèces végétales à La Réunion et a 

aussi créé le jardin de Pamplemousse à Maurice, l’un des plus grands 

jardins de l’océan Indien. 
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- Maman, maman c’est qui ce bonhomme tout   
      blanc ? 

-    C’est Pierre Poivre. 
-    Pourquoi il a une statue ?  
-    C’était un botaniste  français. 
-    Un beau taniste ? 

- Oui c’est quelqu’un qui étudie les plantes ; il a introduit 
de nombreuses espèces sur l’île. C’est grâce à lui qu’on 
a autant d’épices ici… comme le poivre.    

        
 

Matéo RABOUILLE  et  Louis FONTAINE 



Gédéon Bailly de MONTHION 
 

François Gédéon BAILLY DE MONTHION 

(1776-1850 )  

Né à Saint-Denis, il est devenu Général de 

division de la cavalerie, Baron puis Conte de 

l'Empire. Distingué Grand-croix de la Légion 

d'honneur, il a aussi été nommé Pair de France. 
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En sortant du jardin, une autre statue intrigue Timéo : 
 - Et lui, c’est qui ? 

 - C'est le comte français Gédéon Bailly de   
   Monthion, répond sa maman gentiment. Il a été 
   général de division de Napoléon Ier. 
 - Il faisait des divisions ? 

 - Mais non, c'est un grade d'officier dans l’armée ! 
 - Il est mort à quel âge ? 

 - A 74 ans. 
 - Il était vieux, soupire Timéo. 

Élodie BERTHÉAS   et  Benjamin HOARAU 



Léon DIERX 

Léon DIERX (1838-1912)  

Poète parnassien et peintre français né à Saint-Denis, dans la villa 

appelée aujourd’hui « Déramond-Barre » où il a vécu jusqu’en 

1860, date de son installation en France métropolitaine.  
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Les voilà devant un étrange bâtiment. 
- Eh maman regarde cet homme-là, il a les yeux de Léon le  Bourdon. 
- Tu trouves ? Il s’appelle bien Léon, mais ce n’est pas une abeille,  
   Léon DIERX est un poète important. 
-  Mais, Le bourdon aussi est important : il passe à la télé quand   
   même ! Ton Léon, tu l’as déjà vu à la télé ?  
- Non, parce qu’il est né en 1838 : la télévision n’existait pas encore. 
- C’est quand il y avait les dinosaures alors ?  
- Tu as encore beaucoup à apprendre ! On l’appelait le « Prince des  
   poètes ». 
- Alors son papa était  roi ? Pourquoi il n’a pas de couronne ? Et elle  
  est où sa princesse ?  
- Mon chéri, dit sa mère en riant, tu es merveilleux, allez viens on   
  continue la promenade. 

Carmen GALMAR,  Ludovic HOAREAU  et  Théo FASY 



Maison 
Repiquet 

Maison REPIQUET : monument historique depuis 1990, cette maison était habitée par 

Michel Debré lors de ses passages dans l'île. Georges Repiquet, ami de Michel Debré, fut 

sénateur de La Réunion de 1955 à 1983. 
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- Tu as vu chéri ? C’est la maison Repiquet. 
- Elle ressemble à la maison d’Ariel la petite sirène, dit le 

petit garçon. 
- C’est vrai, tu n’as pas tort. Mais cette maison est en 

pierres et les Repiquet ne sont pas des poissons. 
- Mais maman pourquoi on prononce pas le « -t » ? Dans 

notre nom de famille, le « -t » on le prononce.  
- Mon chéri, tous les noms ne se prononcent pas de la 

même manière.  
- J’aimerais bien la visiter, pour voir si elle est plus grande 

que notre nouvelle maison, parce que j’aurais bien aimé 
habiter dans la maison d’Ariel. 

- J’aurais bien aimé aussi, sauf que la maison d’Ariel était 
trop chère, dit la maman en riant. 

Carmen GALMAR,  Ludovic HOAREAU  et  Théo FASY 



Maison natale de Raymond Barre 
ou Maison Déramond 

Raymond Octave Joseph BARRE (1924-2007) est né à St Denis de La Réunion. Économiste français, il  a été le directeur de cabinet du 

ministre de l‘Industrie entre 1959 et 1962, puis ministre du Commerce extérieur en 1976. Il a été ensuite député et maire de Lyon, puis Premier 

ministre français  de 1976 à 1981. 
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Un peu plus loin, la maman montre une autre maison à 
Timéo : « Regarde comme elle est belle, celle-ci ! »  
- Oui, c’est vrai. C’est à qui ? 
- C’est une case créole qui a été habitée par Raymond Barre  
   il y a quelques années. 
- C’est qui Raymond Barre ?  
- C’est un Réunionnais qui a été Premier ministre de la  
   France.  
- Il avait une belle maison en tout cas ! 
- Oh oui ! Elle appartenait autrefois au  poète Léon Dierx ! 
- Ben quand je serai grand, je serai Premier ministre   
  ou poète ! 
- Continue à bien travailler et tu y arriveras !  
 

Chloé VAULRY  et  Hilary  HUET 



LA MOSQUEE NOOR-E-ISLAM 

Mosquée principale de Saint Denis, inaugurée en 1905.  

L'accord du gouverneur pour la construire a été donné en 1898. 

Elle se situe dans la rue du Maréchal Leclerc. 

6 La mosquée 



Arrivé devant un étrange bâtiment, le petit garçon, surpris, 
demande : 
  - Maman, maman, c’est quoi cette grande maison ? 
  - Mon chéri, c’est une mosquée. C’est là que les musulmans  
     viennent prier. 
  - Pourquoi il y a une grande cheminée comme ça ? 
  - Ce n’est pas une cheminée, c’est un minaret.  
  - On peut aller voir à l’intérieur ? 
  - On reviendra pendant les  Journées du Patrimoine pour 
     avoir une visite guidée. 
  - On viendra avec papa et Lucas? 
  - Oui, avec tout le monde… 
  - On va faire quoi maintenant ? 
  - On va manger quelques samoussas ? 
  - D’accord ! 
 

Cassandra FASY  et  Maurane AMONY 



Plaque commémorative  
aux Combattants morts entre 1914 et 1918 

Plaque commémorative de la Première Guerre 

mondiale située dans le hall de l'ancien hôtel de 

Ville de Saint-Denis. 14 326 Réunionnais ont 

été mobilisés pour combattre sur le front.  

1 460 d’entre eux  sont morts dont 257 

Dionysiens.  

7 



Après la petite pause samoussas : 
 - Regarde, mon chéri : c’est l’ancien Hôtel de Ville : tu veux   
    aller voir à l’intérieur ?   
 - Oh oui !  
 - Eh bien allons-y !  
 - Maman, maman c’est quoi ces grandes plaques accrochées 
    au mur ?  
 - Elles sont faites  pour nous rappeler que des Réunionnais 
    ont combattu pour nous lors de la Première Guerre mondiale. 
    C’est un moyen de les remercier. 
 - Wouahhh ! C’est pour ça qu’il a autant de noms dessus ? 

 - Exactement mon chéri !  
 

Hannen HAMOUDA,   Éléa BOYER  et  Juan  FONT 



Colonne 
de la 

Victoire 

La Colonne de la Victoire rend hommage aux soldats morts à la 

Première Guerre mondiale. Construite en 1923 par l’ingénieur Bénard, 

elle est classée Monument historique depuis le 17 octobre 2007. 
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La promenade se poursuit, en direction de l’océan. 
-  Maman : pourquoi il y a un ange au milieu de la   
   route ?  
- C’est la Colonne de la Victoire, en mémoire de  
   tous ceux qui sont morts pour la France lors de la  
   Première Guerre mondiale.  
- Et pourquoi elle est là ?  
- Parce que quand tu es sur la route ou que tu te  
  promènes près d’ici, tu penses à tous ceux qui se   
  sont battus pour la France.  
- D’accord, j’y penserai à chaque fois, maintenant ! 
 

Mélissa KOHLER,  Anaïs MONTBEL-FONTAINE  et  Clothilde KAIGRE 



Victor Mc AULIFFE 

Victor Mac AULIFFE (1870-1927) 

Médecin militaire, joue un grand rôle dans la lutte contre l’épidémie de  

grippe espagnole en 1919 à La Réunion. Légion d’honneur en 1925. 
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Timéo cours vers un autre monument. 
- Maman ! Et lui qui c’est ?  
- Il s’appelle Victor Mac Auliffe. 
- J’ai entendu parler de lui dans mon dessin animé  Il était  
   une fois l’Homme. Tu veux bien me raconter son histoire s’il te  
   plait. 
- C’était un héros : un docteur, mais aussi un militaire. 
- Mais alors c’était un guerrier maman ? 
- Oui Timéo. 
- Et après, il a fait quoi ?  
- Il a sauvé plusieurs personnes de la grippe espagnole. 
- Je l’ai eue, moi aussi, cette maladie ? 
- Bien sur que non ! Tu n’étais pas né, c’était à la fin de la  
  Première Guerre mondiale. 
- Ah d’accord.  
 

Émeline BONMALAIS  et  Alana PAYET 



Alexis de VILLENEUVE 
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Alexis de Villeneuve (1906-1946) 

Homme politique réunionnais, maire de Saint-Benoit à l’âge de 28 ans. 

Il est mort assassiné lors d’une campagne électorale devant la cathédrale 

de Saint-Denis à l’âge de 40 ans. 

Alexis de VILLENEUVE 



-  Maman, pourquoi il y a la statue d’un monsieur  
    sous cet arbre ?  
-  Viens t’asseoir au bord de la fontaine, je vais te  
    raconter son histoire. Ce monsieur s’appelle Alexis 
    de Villeneuve, c’est un homme important car il a 
    été maire de sa ville natale, Saint-Benoît. Il y a 
    d’ailleurs une plaque commémorative pour lui 
    rendre hommage, de l’autre côté de la rue, tu la 
    vois ? 
-  Est-ce qu’il existe encore ?  
-  Non, il a été assassiné en mai 1946. 
-  Et c’est pour ça que cette rue porte son nom ? 
-  Tout à fait mon chéri. Viens voir la cathédrale,  
    maintenant. 

Mélissa KOHLER,  Anaïs MONTBEL-FONTAINE  et  Clothilde KAIGRE 



La cathédrale 
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La construction de la 

cathédrale a commencé en 

1829, en lieu et place 

d’une église construite au 

XVIIIème siècle ; elle a été 

terminée en 1863.  



Tous deux arrivent devant la cathédrale. Timéo 
s’arrête : 
-   Quelle belle mosquée maman, tu as vu le  
     minaret ? 
-   Non Timéo, c’est le clocher de la cathédrale.  
    C’est là où se trouvent les cloches qui sonnent  
    les heures. 
-  Ah oui ! Celles qui apportent les œufs de  
   Pâques ! 
-  C’est possible. Certains disent qu’il s’agit plutôt  
   de lapins. 
-  Moi, je suis sûr que ce sont des tangues parce  
   qu’il y en a souvent dans les jardins. 
 

Pauline MESCÈNES  et Fabiola ABRANTÈS 
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Alexandre MONNET (1812-1849) 

Homme d’église, arrivé en 1840, s’est battu contre 

l’esclavage. Il a été expulsé de l’île par les grands 

propriétaires d’esclaves. Muté à Madagascar, il est mort d'une 

forte fièvre à Mayotte en 1849. 

Alexandre MONNET 



Timéo demande à sa maman: « C'est qui lui ? » 
-  Ce monsieur, c'est Alexandre Monnet, un homme   
    d'église! 
-  Pourquoi lui il a une statue et pas les autres ? 
-  Parce qu'il a aidé les esclaves de La Réunion. 
-  Ah bon? Il y avait de l'esclavage à La Réunion ? 
-  Oui, il y a longtemps, mon chéri. 
-  Et le monsieur, il est encore vivant ?  
Sa mère rit et répond: «Non Timéo ! Il est mort depuis 
longtemps.» 
-  Ah, d'accord !..  Maman j'ai encore faim : allons acheter  
   des bonbons miel à la boulangerie juste à côté, tu veux  
   bien ? 
 

Audrey HOARAU,  Jérémy PAYET  et  Laurianne FONTAINE 



Charles Marie René  
LECONTE DE LISLE 
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Charles Marie René 

LECONTE DE LISLE 

(1818-1894), est né à St Paul 

de La Réunion. Il a succédé à 

Victor Hugo à l’Académie 

Française et est devenu 

ensuite, fondateur du mou-

vement poétique Parnasse. 



- Waouh ! Elle est magnifique ! s'exclame Timéo. 
- Oui, je trouve aussi, c’est la statue d’un poète français, né   
   sur l’île de La Réunion, à Saint-Paul, en 1818. 
- Mais … 
- Il est connu sous le nom de Leconte de Lisle. Il a passé  
  son enfance ici.  
- Oui, mais … 
- Il est considéré comme un des maîtres de la poésie et a   
  succédé à Victor Hugo, un autre grand poète français. 
- Mais maman, je te parle de la voiture , moi !  
 

Insiya HAIDERALI  et  Rachel DEFAUD 



Bertrand-François  
Mahé de La BOURDONNAIS  
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Mahé DE LA BOURDONNAIS  

(1699-1753) 

Au Service de la compagnie des 

Indes en 1718. Gouverneur des 

Mascareignes pendant la guerre de 

succession d’Autriche (1740-

1748), il  réorganise les deux îles :  

l’Île de France (Maurice) et l’Île 

Bourbon (La Réunion).   



Ils traversent la rue et arrivent dans un parc. 
- Maman ! Maman ! Regarde : il a une cape, celui-là. C'est un 

super héros ?  
- Non, Timéo , ce n'est pas un super héros , il s’appelait Mahé 

de La Bourdonnais,  il était gouverneur des Mascareignes et 
a combattu pour sauver des vies de 1740 à 1748. 

- Et ensuite ? 
- Ensuite, il est revenu en Europe, a été arrêté et enfermé à la 

prison de la Bastille en 1748 pour avoir trahi son pays, mais 
il a été libéré en 1751. 

- Il est immortel maman ?  
- Mais non mon chéri, il est mort en 1753. Et puis, les super 

héros, ça n'existe pas !  
Soudain, Timéo repère un autre monument...  
 

Elza HOARAU  et  Mélanie TARAYRE 



Le Général  
de GAULLE 
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Le général de GAULLE (1890-1970)  

Résistant, écrivain et homme d’Etat français, fondateur 

et premier président de la Vème République Française. 



 
 - Attends-moi pour traverser, Timéo ! 
 - Regarde, maman !  Il y a un autre monument ici.  C’est  
   pour qui celui-là?  
-  Il rend hommage au Général de Gaulle. 
-  C’est qui ?  
-  C’est un ancien président de la République française. 
-  Quand est-ce qu’il était président ? 
-  Entre 1959 et 1969. 
-  Timéo : Waouh ! ça fait longtemps !  
-  Eh oui Timéo : grâce à ces monuments, on peut se  
   remémorer le passé lointain. On continue ? 
  
 

Emmeline HOARAU  et  Murielle BRUTIER 



Roland GARROS 
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Roland GARROS (1913-1918)  

Aviateur réunionnais ayant effectué le 23 septembre 1913 la 

première traversée de la Méditerranée. Héros de guerre, il 

meurt abattu  dans son avion au combat.  



Ils continuent à marcher et se dirigent vers une grande 
statue. 
- Regarde, mon chéri : c’est Roland Garros ! 
- Le monsieur qui fait du tennis ?  
- Non, en fait il était aviateur, tu sais : ceux qui pilotent  
   les avions ?  
- Ah bon ? Mais pourquoi il est là ?  
- Tout simplement parce que c’est un homme très  
   célèbre qui est né ici et qui s’est battu pour nous lors  
   de la Première Guerre  mondiale.  
- Ah d’accord… Elle tourne l’hélice qui est derrière lui ? 
- C’est une statue, Timéo ! 

Hannen HAMOUDA,   Éléa BOYER  et  Juan  FONT 



La Croix de Lorraine 
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Le Léopard, bateau des Forces françaises libres a 

amené à La Réunion les troupes qui ont libéré 

l’île, alors gouvernée par un pétainiste. 



-   Regarde, maman, c’est la même croix que tout à l’heure ! 
-   Oui, c’est la « Croix de Lorraine » et c’est un monument 
     commémoratif… 
-   C’est quoi comoratif ?  
-   Pas comoratif, mais commémoratif  Timéo : c’est un  
     monument qui rend hommage à des gens. 
-   A qui il rend hommage, celui-là ? 
-   Ce « caillou » comme tu dis, rend hommage aux  
    Réunionnais morts au champ d’honneur pour la France. 
-   Un champ d’honneur ? Ça veut dire quoi ?  
-   Un champ d’honneur est une expression qui veut dire être  
     mort  au combat. 
-   Dommage que Lucas ne soit pas là maman, lui qui aime les  
     combats ! 
-   Oui, mais n’oublie pas Timéo : la violence n’amène à rien et la  
     guerre fait surtout des morts !  
 

Fatima HOARAU et Corentin BONDU 



Sarda 
Garriga 
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Sarda GARRIGA (1808-1877) 

Arrive en 1848 à La Réunion en tant que Commissaire de la 

République pour mettre en place l’abolition de l’esclavage 

qui est finalement proclamée le 20 décembre dans l'île . 



-  Maman, regarde c’est écrit quelque chose dans la roche !  
   Qu’est-ce  qui est écrit ?  
-  « Sarda Garriga, Commissaire de la République ». C’est le  
   monsieur qui  est venu annoncer l’abolition de  
   l’esclavage à La Réunion.  
-  Il était esclave lui aussi ?  
-  Non, il n’était pas esclave. Il est venu de métropole  
   pour  annoncer aux esclaves qu’ils étaient libres et   
   devenaient des  citoyens à part entière. On a même fait  
   un buste en son honneur.  
-  Un buste, comme ces messieurs qu’on a vus qui n’avaient  
    pas de  jambes ?  
-  Oui, mais tu ne pourras pas le voir aujourd’hui, il ne se  
   trouve pas ici mais dans une commune de Normandie.  
 

Cédric RAKOTONIRAINY, Quentin HOARAU  et  Raphaël MANIÉCA 



La Révolte 
des esclaves 
de Saint-Leu 
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Géréon et Jasmin (morts en 

1812), sont deux esclaves 

domestiques, qui ont participé 

à la révolte de Saint- Leu pour 

obtenir leur liberté, et sont 

morts décapités à Saint-Denis. 



-   Timéo !  
-   Oui maman ! 
-   Viens que je te parle de ça ! 
-   C'est quoi ça ? 
-   En fait, c'est une plaque qui parle de deux esclaves qui se  
     sont fait couper la tête, il y a très longtemps ! 
Le petit garçon fait une drôle de tête et demande : « Pourquoi ? » 
-   Parce que les esclaves se sont révoltés contre leurs  maîtres. 
-   C'était qui les maîtres? 
-   C'était de riches propriétaires qui possédaient des esclaves pour   
     travailler sur leurs terres. 
Timéo, impressionné, répond: «Ils n'aimaient pas leurs esclaves ? » 
-   Non, un esclave n’avait aucun droit et les maîtres pouvaient être 
    très cruels avec eux.» 
 

Audrey HOARAU,  Jérémy PAYET  et  Laurianne FONTAINE 



La classe de 2°2  

du lycée Pierre Lagourgue 

… encadrée par les professeurs  

Véronique FORESTIER-MOULIN  

et Gilles GAUVIN (Français et Histoire-Géographie) 



Elle est drôlement belle, notre nouvelle ville, maman 

et on peut y apprendre beaucoup de choses ! On 

pourra revenir avec Lucas ? Parce que lui, il aime 

tellement l’Histoire que ça devrait lui plaire ! 

 


